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E. B. et Louis A. Voorhees rapportent qu'à et 1-rovmœl, ainsi que bon Donneur 
la suite d'expériences, il a été démontré monsieur le Maire de Sherbrooke, assis- 
qu’une livre de drèches desséchées équiva- teront à ce banquet et adresseront la 
lait à la même quantité d avoine dans la parole aux éleveurs.
ration des chevaux de travail et la raison
de cela est que les drèches desséchées con- ■
tiennent plus de principes alimentaires di- . ...
gestifs que l’avoine. La substitution de L'espace que nous sommes obli- 
l'avoine par celles-ci a donné comme ré- gés de consacrer au compte rendu 
sultat non seulement le maintient du poids de l’assemblée générale annuelle 
des animaux à travail égal, mais il a permis , , Coonérative Fédérée nousde réaliser une économie journalière de de 1a cooperative 1 tueree nous 
4.9 cents sur la ration de chaque cheval, force de laisser de coté notre cnro- 
soit 25% du coût de celle-ci. nique hebdomadaire et bien d'au-

Les drèches au coût actuel de $31.00 la très matières.
tonne sont aussi bon marché que l’avoine Mais nous considérons que l'im- 
à 46 cents le minot. portance des sujets traités à cette

De telles opinions, ne permettent plus assemblée nous justifie d’éliminer, 
aucun doute sur la valeur alimentaire des pour ce numéro, quelques-unes de 
dzkshrznstenrAeonsaësiknfihaleur emploi nos rubriques ordinaires. Nos lec- 

leurs partageront notre opinion,
J-A.E. Bedard, M. V. nous en sommes sûrs.
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226. Québec, 17 février 1927. , donçqtablequrecné.rÉrèdeneémartenes Société générale des ék-
^^Lutircs tei n ps i autres iDirocedes gesUs“secnese snsnPlomnparé“és âreenes veurs de la province 

________ __ • fraîches à l’herbe on remarque que les
i — - . .... ■ , ... premières nommées contiennent peu do OllébeC

Nous avons vu, la semaine dernière, pourquoi le cultiva- moins d'eau que l'herbe, c'est-à-dire 75% - E
leur ancien ne produisait pas plus. Pour deux denrées impor-tandis ove la dernière nommée en con-
tantes, foin et blé d’Inde, nous avons comparé leur temps et drèches friches sont aussiriches en de 2 ssmeel cennue des Éleveurs de 
coût de production. ezntsëne“zwe"s5%o tandis que Therbe n'en la Province de Québec aura lieu à l’Hôtel

D’après cet exposé, il serait tout naturel que le cultiva- Quant a la dreche desséchée c’est un de Ville de Sherbrooke, mercredi, le 23 
leur devrait faire des profits proportionnels à l'accroissement de 38%5"28"rAreres soenentet zobuepro” ferierek sJ%?3p,8s aMaoMKer“ieur“nons 

sa production, car la demande a crû aussi par ces nouveaux téine. . . . au Secrétaire qui leur remettra un insi-
centres de consommation dont nous avons parlé déjà. Ce n’est C’est de plus un aliment aussi digestible gne. Tous ceux qui assisteront à cette 
pas pourtant ce qui est arrivé. d Quand on aura décidé de faire des subs- assemblée sont cordialement invités au

Le progrès a mis en même temps tous les producteurs .dans titütsonseapucnztazss. ezaun,s2"raGan: 7 heures, par la ville de Sherbrooke;

la même position, à savoir: ils ont plus d’articles à vendre, que celle-ci soit calculée avec beaucoup leur insigne servira de billet d’admission,
plus de clients aussi heureusement, mais combien différents de deezinz eeweshemavofmecmerancenne: Les assemblées annuelles des Sociétés 
ceux d’autrefois De là vient Te danger de la mévente. Et, Si Cependant de telles substitutions devront des Eleveurs de Porcs, de Moutons, de
ceux aautreiois. — la Vient le Ganger — m —.-=* 2 . être faites progressivement. Il faut accou- Bovins et Chevaux Canadiens auront
l’agriculteur avait pris et prenait toujours aussi pour réussir tumer l’animal et par ce fait éviter le gas- lieu à l’Hotel de Ville, à Sherbrooke, 
ses ventes et ses affaires en général les procédés de l’industriel, Pülient pre«ekO"De"rarimz, ontn aue- aux dates suivantes:

du commerçant, agent de débentures, etc., il aurait mis et met- mentera » g“an"iendelbaar an bus, “taN MARDI LE 22 FEVRIER 
trait en jeu deux forces nouvelles devenues indispensables dans ment primitif sera tout à fait substitué. _ , , —

le monde actuel des affaires. Tous les producteurs vont l’obli- Les drèches conviennent très bien > l'a- "sers de pores. ‘ 58 m
ger à la première: la concurrence. C’est-à-dire que s’il veut conrntannene“sax“pëns"ei ppr+os donne 1050 ke AM-Assemblée des Ele- 
vendre au plus haut prix, il devra présenter à des acheteurs seazCMeVaqss. pouabpxactssoer:,4,58 leur de Chevaux Canadiens.

aussi beau que les meilleurs sur le marché et aussitôt que les eeCenOEEeKxdoubier cette dore snnsnucu ° hrsov.NS cansasens. T ^ 

premiers qui les y apporteront. Son profit ou sa perte dépendra Lorsqu’on donne des drèches aux vaches bienvenue aux éleveurs
en définitive de la différence du prix de vente de sa marchan- laisses? snerzcaçrt.ass “A"YaGz"zNçqS.?e pafton honneur le Maire de Sherbrooke, 

dise et des autres vendues au plus haut prix. La deuxième avec une grande attention pour qu’il n’y M. J.-K. Edwards.
force vient, cette fois, de la part des acheteurs, de la multitude, a"iz“slaepnabndnetonmenknsennseunt“ 7.00 hrs. P.M.—Banquet, à l'hôtel 

de la variété et de la fantaisie ou du caprice de ceux-ci. Elle aliment fermenté, ne se, conserve pas et New. Sherbrooke.
s’appelle l’opportunité ou l’occasion de vendre! On l’explique gomt.prevegserr partacuier rinammatlon mercredi tf 23 février 

comme suit. Le consommateur achètera de préférence du des intestins et de plus i prend un mauvais
fournisseur qui aura et livrera la-marchandise désirée au temps SDaprës Settegast, de la Ferme Expéri- 9.00 h TA M.™ Assemblée des Fle- 

où l’acheteur la veut. Tous ceux qui servent le public doivent, mentale de Breslau, en. Allemagne, les Veurs d U ni
pour vivre et faire de l’argent, satisfaire les exigences passées aliment parmi1 les résidus industriels si 10.30 hrs. A.M.—Assembléc de la So- 
en revue ci-haut et dans l'article précédent, qu'elles viennent ondes S!ttS ° ” " .

de la part des gens ou des choses ou des nouvelles habitudes de tion des bovins et des pores. Elles peu- La présentation des coupes, offertes
- . ° vent aussi être employées dans 1 engrai: se- par la Société des Eleveurs de Bovins

notre siècle. ment du mouton. Le même auteur dit Canadiens aux cultivateurs éleveurs
Voilà donc, en somme, pourquoi le cultivateur doit moder* aueles raussent.è setbnutqdSnt ne PaC- ayant établi le record de production 

niser ses cultures. vrait pas hésiter a faire compter pour au beurrière durant 1 année 1926, dans les
— - -............-.... ■ .............................. - ■ moins la moitié dans la ration des vaches quatre classes de la division de 365

Les drèches dans l’alimentation des animaux Dans un rapport de la StationExpéri- 2" Ministères de l’Agriculture Fédéral 
, * . ------ y, ! -------- -------------- ' mentale Agricole du New-Jersey de 189% et Provincial, ainsi que Son Honneur

En étudiant le rationnement des ani- T R e*Touis A. Voorhees rapportent gu a
maux, on constate qu’il est possible de Principes Drèches Drèches Drècnes
faire des substitutions d’aliments qui ont immédiats fraîches ensilées desséchées
pour but de faire réaliser à l’éleveur le ------------------------------ ----------
maximum de bénéfices avec un minimum Matières sèches. 25-26% 28.25% 
de dépenses. , " azotées. 4.5-65% 5.7%
.De plus, ces substitutions nexercent ,. grasses. 1.5-2.% 3.2%

aucun effet nuisible sur la santé des ani- Matières hydro- 
maux, üy a même des cas où elles sont sa- carbonées.. . . . . . 10.-11.% 13.7% 
lutaires. . Cellulose.. . . . . . . . . .  4.5-5.5% 4.3%

Les drèches sont un résidu industriel 
aqueux, à base de malt d’orge, provenant — 0 '
de la fabrication de la bière. Les principes digestibles sont les suivante :

Celles-ci retiennent de 33 à 44% des 
matières sèches du malt. Cet écart pro- Drèches Drèches
vient des procédés différents de fabrics- Principes immédiate 
tion de bière. \ fraîches desséchées

Il y a longtemps qu’on a reconnu 1a va- -------------- :------------ *---------------------------
leur des drèches comme aliment pour les pour 100 pour 100
vaches, surtout en : Allemagne, pays dans Matières sèches.. ...;... 3.7 . 14.6
lequel les brasseries américaines en expor- " grasses................ 1.5 6.2
tant de grandes quantités à l’état sec. “ hydrocarbonées ,6.6 25.3

La composition des diverses drèches est Cellulose...... ............................ 2. 7 6
ja suivante: ______________ ;_______________________
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